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Cette étude analyse la stratégie de défense des Émirats Arabes Unis face aux évolutions du 
contexte stratégique du Golfe, marqué par le regain des tensions autour du détroit d’Hormuz et du 
dossier nucléaire iranien. S’appuyant sur une pratique expérimentée des rouages régionaux et par une 
longue observation de terrain, l’auteur revient sur les efforts de modernisation et d’adaptation de l’outil 
militaire émirati au cours des dernières années et souligne les défis considérables auxquels doivent faire 
face les dirigeants de cet État pétrolier, important partenaire de la France. En particulier, ce travail 
s’efforce de présenter une analyse détaillée des capacités militaires des Émirats Arabes Unis destinées 
à protéger le pays en cas de conflit avec l’Iran.  
  
 L’auteur dresse d’abord un état des lieux des forces armées de l’Iran, soulignant l’écart entre 
l’armée et les Pasdaran au niveau des compétences et des modes d’action, puis s’attache à l’évolution 
de sa doctrine militaire, notamment dans le secteur naval, et le développement de capacités de « déni 
d’accès » dans le Golfe. Sur la base de ces éléments, l’auteur détaille ensuite trois scénarios 
susceptibles d’opposer l’Iran et les Émirats Arabes Unis – scénarios au centre des préoccupations des 
élites militaires et politiques émiraties.  
  
 Le premier scénario repose sur la menace de la fermeture totale ou partielle du détroit d’Hormuz, 
centrée autour de l’utilisation par l’Iran de mines, de missiles de croisière anti-navires et de vedettes 
rapides. Par-delà les moyens développés et déployés par Téhéran, l’auteur y analyse également les 
capacités de ripostes des États de la région et des puissances extrarégionales, telles que la France et 
les États-Unis, et s’emploie à restituer la menace iranienne dans une perspective stratégique, soulignant 
les défis que pose le « déni d’accès » aux forces de projection occidentales. Le second scénario, pour 
sa part, évoque les risques d’attaques contre les infrastructures critiques des Émirats Arabes Unis, 
soulignant les efforts des autorités politiques et militaires en vue de doter le pays d’un système de 
défense anti-missile et de protection des zones littorales. Enfin, le troisième scénario souligne les efforts 
de contrôle de la population des dirigeants émiratis, justifiés par la crainte d’opérations d’infiltration et de 
déstabilisation iraniennes dans le pays et de soutien aux populations chiites. 
  
 En conclusion, l’auteur décrit les motivations émiraties à la constitution d’alliances différenciées 
et la mise en place de partenariats stratégiques avec des puissances extrarégionales, en premier lieu 
avec la France dont témoignent l’ouverture de la base militaire française à Abu Dhabi au printemps 2009 
et les opérations militaires menées conjointement en Libye. Ce soutien doit permettre aux Émirats 
Arabes Unis de développer les capacités et le savoir-faire opérationnels lui permettant de développer un 
outil de défense susceptible non seulement de placer la fédération à l’abris de futures crises mais 
également de lui permettre de peser davantage sur les dynamiques régionales. Au final, cette étude 
constitue un apport important et novateur à notre compréhension du contexte stratégique du Golfe, 
permettant de développer un cadre de réflexion adapté aux réalités contemporaines en vue 
d’accompagner au mieux la prise de décision. 


